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1. Communiqué de presse 
ANATOMIES. De Vésale au virtuel 
13.2 – 17.8.2014 
Musée de la main, Lausanne 
Une exposition placée sous le patronage de lʼAcadémie suisse des sciences naturelles 

Interactive, contemplative et immersive, lʼexposition ANATOMIES propose un voyage au cœur 
des conceptions et représentations du corps humain. 
Le visiteur y découvre un florilège dʼimages, dʼobjets et de témoignages entre passé et présent, 
entre art et science, entre médecine et société. Une place particulière est réservée au médecin 
André Vésale (1514-1564), lʼun des fondateurs de lʼanatomie moderne, dont nous fêtons le 500e 
anniversaire. Des ouvrages anciens aux technologies dʼimagerie les plus récentes, des 
préparations anatomiques aux installations virtuelles, ANATOMIES invite à traverser les multiples 
miroirs de nos corps intérieurs. 
Visions du corps. Le corps au singulier n'existe pas. Il est façonné par de multiples conceptions qui 
souvent coexistent et parfois se contredisent. Il est construit selon le regard posé sur lui. Philosophie, 
religion, médecine, politique: autant d'approches qui modèlent notre anatomie. Une projection interactive 
invite le public à incarner diverses représentations corporelles. 
Explorations. Au centre d'une scénographie qui rappelle l'architecture des théâtres anatomiques 
baroques, le public découvre une des figures marquantes de l'histoire de l'anatomie: le Bruxellois André 
Vésale. Ce médecin a considérablement contribué à instaurer une description anatomique fondée sur 
l'observation minutieuse du corps disséqué. En feuilletant virtuellement l'œuvre majeure de Vésale, la 
Fabrica, publiée à Bâle en 1543, le visiteur réalise l'importance de l'illustration. Il remarque aussi que ce 
traité est le fruit d'une époque qui explore le monde, le cosmos, et diffuse largement son savoir grâce à 
l'invention de l'imprimerie. 
Ouverture du corps. De la Renaissance au 19e siècle, ouvrir un cadavre constitue le moyen privilégié 
des anatomistes pour étudier le vivant. Paradoxalement, l'anatomie est ainsi fortement associée au corps 
mort dont la structure suscite effroi mais aussi soif de connaissances. Nombreux sont les témoignages 
qui relatent l'intensité de cet acte. En regardant des images qui évoquent les acteurs et le contexte de 
cinq siècles de dissection, le public peut écouter le récit touchant d'étudiants en médecine confrontés 
pour la première fois à ce rituel. 
Images du corps. Depuis l'apparition des premiers traités richement illustrés, l'image est indissociable de 
lʼanatomie. Aujourd'hui, les ingénieurs et techniciens ont remplacé les artistes aux côtés des médecins. 
Voir l'intérieur du corps sans lʼouvrir fait certainement partie des avancées majeures de la médecine. 
Scanner, échographie, imagerie par résonance magnétique, tomographie par émission de positrons font 
désormais partie de l'arsenal usuel des médecins. Une installation artistique sonore et visuelle sʼarticule 
autour de lʼexpérience vécue dans un tunnel IRM.  
Interprétations. Les vocations des images anatomiques sont multiples : exploration, enseignement, 
perfectionnement, soin, repérage lors d'une opération chirurgicale ou encore enquête. Elles donnent à 
voir des éléments invisibles à l'œil nu que le spécialiste apprend à lire et interpréter. Difficile pour le 
néophyte de les décrypter. Des dispositifs interactifs lui proposent de s'initier à cet exercice compliqué. 
Fascination et effroi. La vue d'une anatomie dévoilée était et reste un spectacle extraordinaire et ne 
laisse personne indifférent. L'homme a toujours éprouvé de la curiosité mais aussi du dégoût devant ce 
qui d'habitude est voilé par la peau. Il est effrayé par ce qui le renvoie immanquablement à sa finitude. 
Mais il est aussi fasciné par la complexité de l'organisme, ce chaos si bien organisé. Une série de 
représentations contrastées interrogent nos sentiments ambivalents devant le théâtre anatomique. 
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2. Parcours de lʼexposition 
Visions du corps 
Le corps au singulier nʼexiste pas. Il est façonné par de multiples conceptions qui souvent coexistent et 
parfois se contredisent. Il est construit selon le regard posé sur lui. Philosophie, religion, médecine, 
politique: autant dʼapproches qui modèlent notre anatomie.  
Jusquʼau seuil de la modernité, lʼhomme porte en lui-même le ciel et la terre. Les représentations 
médiévales sont fondées sur de nombreuses correspondances, particulièrement entre le corps humain, 
microcosme, et lʼunivers, macrocosme. Chaque organe renvoie à un signe du zodiaque, à un mois de 
lʼannée, à une plante qui permettra de le soigner.  
Dans la pensée judéo-chrétienne, lʼhomme est conçu à lʼimage de Dieu. Son anatomie parfaite, idéale, 
est admirée et renvoie à la splendeur de la Création.  
Les anatomistes de la Renaissance et de lʼâge baroque font lʼéloge de cette beauté, lorsquʼils pratiquent 
la dissection. Ils fragmentent le corps, examinent et distinguent ses parties tout en les nommant et les 
classant. Ils identifient aussi des systèmes et des réseaux qui parcourent notre organisme. Ils séparent, 
observent et analysent pour interpréter, reconstruire et cartographier.  
Lʼidée que notre anatomie est composée de ressorts et de rouages apparaît dès le 17e siècle où le corps 
est pensé comme une machine sophistiquée.  
Au 18e et au début du 19e siècles, les scientifiques décrivent davantage lʼindividualité de chaque 
anatomie, les variantes de la norme et la maladie. Mais les prémices de lʼanatomo-pathologie 
remonteraient au 16e siècle déjà.  
À lʼère de la génétique, lʼorganisme est perçu comme un code qui se déchiffre. Autrefois exploré au 
niveau macroscopique, le corps est aujourdʼhui scruté à lʼéchelle nanométrique. 

Explorations 
En Europe, les premières autopsies humaines remontent au 13e siècle mais connaissent un réel essor à 
partir du 16e siècle. Cette pratique a longtemps été le moyen privilégié pour étudier lʼanatomie.  
Alors que les premières expériences de dissection humaine ont eu lieu au 3e siècle av. J.-C. déjà, à 
Alexandrie, comment expliquer que lʼengouement pour lʼexploration du corps humain se développe à la 
Renaissance ?  
Cette période est marquée par une constellation de conditions contribuant à façonner cette discipline et à 
modeler un véritable regard anatomique. Lʼhorizon des Européens sʼélargit. Ils se livrent à une exploration 
intense du monde quʼils colonisent et cartographient. Le cosmos lui aussi prend une autre dimension 
avec la découverte dʼun système qui a pour centre le soleil. Copernic révolutionne des siècles de 
géocentrisme. La circulation des savoirs est, quant à elle, facilitée par lʼintroduction de lʼimprimerie.  
À la même époque, les anatomistes partent à la conquête du corps humain quʼils observent et 
topographient. Leur démarche, qui insiste sur lʼimportance de regarder de ses propres yeux (autopsia en 
grec), rompt avec une longue tradition qui consiste à étudier le corps à travers des livres, ceux de Galien 
notamment, médecin grec ayant vécu à Rome au 2e siècle ap. J.-C. et auteur dʼimportants traités 
dʼanatomie.  
Le Bruxellois André Vésale (1514-1564) a considérablement contribué à instaurer cette approche. Son 
œuvre majeure, De humani corporis fabrica, publiée en 1543 à Bâle, inaugure une description 
anatomique fondée sur une observation minutieuse. Dans ce traité, les illustrations attribuées à Jan 
Stephan van Calcar, élève du Titien, jouent un rôle aussi important que le texte. Vésale a une conception 
très visuelle de lʼanatomie et privilégie une réception esthétique des connaissances. Il tire habilement 
parti dʼune autre technique qui se déploie à la Renaissance, celle de la perspective, ce système de 
représentation qui sʼinscrit dans une même quête dʼobjectivité que celle des scientifiques. 



Page 6 sur 25 

Ouverture du corps 
De la Renaissance au 19e siècle, ouvrir un cadavre constitue le moyen privilégié des anatomistes pour 
étudier le vivant. Paradoxalement, lʼanatomie est ainsi fortement associée au corps mort dont la structure 
suscite effroi, mais aussi soif de connaissances.  
De Léonard de Vinci aux étudiants en médecine du 21e siècle, les témoignages qui relatent lʼintensité de 
cet acte abondent.  
Si aujourdʼhui, dans de nombreux pays occidentaux, chacun peut volontairement léguer son corps à la 
science, il nʼen a pas toujours été ainsi. En raison de tabous moraux et dʼinterdits religieux implicites, 
lʼaccès aux cadavres a longtemps été difficile. À défaut de dépouilles humaines, le médecin grec Galien 
(129-vers 201) dissèque des singes et des porcs. À partir du 13e siècle, les anatomistes exercent leur art 
sur les corps de condamnés à mort, mais une pénurie récurrente les pousse à des approvisionnements 
parfois illégaux.  
Jusquʼau 16e siècle, la leçon de dissection se caractérise par une répartition précise des tâches. Le 
professeur guide les opérations, lit et commente les textes de référence. Il est aidé par un demonstrator, 
qui montre à lʼassistance ce que le maître explique. La préparation du cadavre revient au prosector, 
souvent un chirurgien ou un barbier. La révolution de Vésale, qui coupe, montre et explique lui-même, 
consiste à privilégier la lecture du corps ouvert à celle des livres de ses prédécesseurs.  
Cette démarche qui favorise lʼobservation directe et la démonstration contribue à lʼélaboration de 
dispositifs qui facilitent la vision: les théâtres anatomiques. Leur architecture, qui sʼinspire parfois de la 
structure de lʼœil, permet à un public nombreux et bigarré, pas uniquement composé dʼanatomistes, 
dʼassister à ce qui devient un réel spectacle. 

Images du corps 
Depuis lʼapparition des premiers traités richement illustrés, lʼimage est indissociable de lʼanatomie. 
Dʼétroites collaborations entre médecins et artistes voient le jour. Aujourdʼhui, cʼest lʼingénieur ou le 
technicien qui semble indispensable aux côtés du praticien.  
Des illustrations de la Fabrica dʼAndré Vésale aux clichés obtenus par résonance magnétique (IRM), les 
avancées majeures dans le domaine de lʼimagerie ont permis de rendre lʼhomme transparent sans 
manipuler le scalpel.  
La multiplicité de ces représentations révèle un nouveau champ dʼexploration de notre organisme. Des os 
aux aires du cerveau, des arborescences du réseau sanguin aux villosités de lʼintestin, de lʼactivité 
métabolique à la reconstitution 3D : voir son corps comme on ne lʼaurait jamais imaginé bouleverse la 
perception de ce que nous sommes.  
Les techniques dʼimagerie utilisées seules ou de façon complémentaire font désormais partie de lʼarsenal 
usuel du corps médical. Grâce à ces outils qui sʼinvitent au bloc opératoire, il est possible dʼobtenir des 
informations permettant de diagnostiquer, suivre et même soigner différentes lésions.  
Hier simples « photographies » du corps humain, fournissant des informations anatomiques sur la 
structure et la forme, les techniques dʼimagerie contemporaines mobilisent les chercheurs toujours en 
quête de perfectionnements. Dans le futur, elles pourraient ainsi devenir prédictives. Des études 
explorent la possibilité de détecter lʼapparition de lésions avant même quʼelles ne soient visibles. Lʼaccès 
à ces données pourrait susciter de vrais dilemmes: par manque de traitements adaptés, les 
professionnels pourraient être désemparés devant certaines informations.  
De nos jours, lʼimagerie a franchi un nouveau seuil : montrer les organes en activité. Saisir leur 
fonctionnement, leur organisation et leur dynamique est devenu un enjeu majeur de lʼanatomie 
contemporaine. Cette recherche est fondamentale pour comprendre diverses pathologies, et a encore 
bien des mystères à décrypter. 
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3. Une exposition immersive et interactive 
La scénographie de lʼexposition ANATOMIES place le public au centre dʼun dispositif conçu pour le 
concerner. La mise en scène épouse le thème et participe à lʼinterprétation. Le visiteur est dʼemblée 
plongé dans un environnement sensoriel qui le rend à la fois actif et réceptif, par les décors, les 
matériaux, le mobilier et les ambiances visuelles et sonores. Pris dans un espace intimiste, il est immergé 
dans la thématique et découvre de manière sensible, intellectuelle et émotionnelle la variété des objets, 
des documents, des œuvres et des dispositifs interactifs qui illustrent le sujet sous divers éclairages. De 
lʼexpérimentation à lʼémotion en passant par la connaissance, le parcours du visiteur propose une 
diversité dʼapproches, de contenus et de supports.  

Aperçu de quelques modules interactifs qui jalonnent lʼexposition 
VISIONS DU CORPS 
Par Sébastien Baudet [syp•ia]. Projecteur, capteur Kinect, ordinateur. 2014 
Images: Service de radiodiagnostic et radiologie interventionnelle, CHUV, Lausanne 
Lʼexposition débute par une expérience qui implique le corps du visiteur. Il sʼaperçoit dans un miroir et 
diverses images anatomiques viennent épouser sa silhouette. Il réalise que le corps au singulier nʼexiste 
pas mais quʼil se transforme au fil des regards posés sur lui.  

FEUILLER LʼŒUVRE DE VÉSALE 
Par Bread&Butter Studio. Projecteur, leap motion, ordinateur. 2014 
Deux installations invitent le public à feuilleter virtuellement la Fabrica, œuvre majeure du médecin 
bruxellois André Vésale (1514-1564). En pointant son doigt sur le frontispice de ce traité dʼanatomie, le 
visiteur fait connaissance des nombreux personnages qui peuplent cette gravure et découvre quel était le 
contexte de la dissection au 16e siècle.  

SPIN OF THE PROTONS 
Par la Cie Dynamo, Lausanne. Projecteur, son. 2013-2014 
Musique: Patricia Bosshard, Simon Grab 
Vidéo: Nicolas Wintsch 
Spin of the Protons est un projet artistique qui sʼarticule autour de lʼexpérience vécue dans un tunnel IRM. 
Il a été élaboré autour de la machine à résonnance magnétique elle-même, avec lʼenregistrement des 
sons quʼelle produit et les images réalisées des différentes parties du corps des trois artistes. En octobre 
2013, il a été présenté au Théâtre 2.21 à Lausanne. 
La Cie Dynamo cherche à plonger véritablement le visiteur dans cette matière sonore et visuelle, en 
spatialisant les sons. De cette façon, il pourra ressentir lʼeffet dʼimmersion sensorielle et organique, qui 
questionne le rapport à notre environnement et la perception de notre propre corps. 

« LES EXPERTS » 
Par Marc Wettstein, Les Ateliers modernes. Caisson lumineux, clichés transparents. 2014 
Toute image est une traduction de la réalité quʼil convient de déchiffrer. Lʼimagerie médicale nʼéchappe 
pas à la règle. Elle donne à voir une représentation visuelle du corps, fondée sur des caractéristiques 
physiques ou chimiques particulières. Rayons X, résonance magnétique (IRM), tomodensitométrie (CT 
scan), …, autant de techniques qui donnent chacune une version différente de lʼorganisme. Difficile pour 
le néophyte de décrypter ces images. Un dispositif interactif lui propose de s'initier à cet exercice 
compliqué. 
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5. Des événements 
Le Musée de la main a programmé toute une série dʼévénements qui prolongent lʼexposition. 
Cette large palette dʼanimations et de rencontres sʼadresse à différents publics.  

SYMPOSIUM 
De Vésale à l'imagerie médicale moderne 
Mercredi 12 février, 17h-18h30 

Organisé par Les amis de l'imagerie anatomique 
Modérateur: Dr Beat Riederer, Président AIA 
 
Interventions: 
L'imagerie médicale du temps de Vésale, Prof. Vincent Barras, Historien de la médecine 
(IUHMSP-CHUV-UNIL) 
L'étude de l'anatomie est-elle toujours d'actualité?, Prof. Jean-Pierre Hornung, Anatomiste 
(Département des neurosciences fondamentales, UNIL) 
L'imagerie radiologique: l'anatomie du vivant, Prof. Reto Meuli, Radiologue, (Service de 
radiodiagnostic et radiologie interventionnelle, CHUV) 
Autopsie virtuelle: fiction ou réalité?, Prof. Patrice Mangin, Médecin légiste (Centre universitaire 
romand de médecine légale, Lausanne-Genève) 
 
Lieu: Auditoire Yersin, CHUV 
Contact: Beat Riederer, 021 692 51 00 
____________________________________________________________________________ 
 
CONFÉRENCE 
Le corps transparent 
Mercredi 21 mai 2014, 18h30-20h 
Entrée libre, sans inscription 
Une soirée dédiée à lʼimagerie médicale dans tous ses états. 
En présence de: 
Prof. Vincent Barras, Historien de la médecine (IUHMSP-CHUV-UNIL) 
Prof. Jean-Pierre Hornung, Anatomiste (Département des neurosciences fondamentales, UNIL) 
Prof. Reto Meuli, Radiologue, (Service de radiodiagnostic et radiologie interventionnelle, CHUV) 
Prof. Patrice Mangin, Médecin légiste (Centre universitaire romand de médecine légale, 
Lausanne-Genève). 
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VISITES COMMENTÉES 
Découvrez lʼexposition avec un spécialiste. 
Prix: billet dʼentrée au musée. Visite commentée offerte 
 
Samedi 3 mai 2014, 16h-17h 
Visite avec le Dr Ludovic Perrin, Chef de clinique adjoint, Service de radiodiagnostic et 
radiologie interventionnelle, CHUV 
 
Samedi 7 juin 2014, 16h-17h 
Visite avec le Prof. Jean-Pierre Hornung, Anatomiste, Département des neurosciences 
fondamentales, UNIL 
 
Autres visites commentées. Durée: 1h 
Sur demande 2 semaines à lʼavance 
Prix groupes: CHF 100.- ; Prix écoles: CHF 80.-. Entrée au musée non comprise 
____________________________________________________________________________ 
 
ATELIERS JEUNE PUBLIC 
Sur inscription au plus tard 1 semaine à lʼavance 
Prix: CHF 10.-, entrée au musée comprise 
 
Voyage dans le corps (6-9 ans) 
Mercredis 26 février, 26 mars, 21 mai, 18 juin 2014, 14h-16h 
Grand, petit, transparent, opaque, mécanique, sacré, étoilé, extravagant: autant de versions du 
corps. Explore le monde fascinant de lʼintérieur de ton corps et celui de quelques animaux. 
Découvre les techniques qui permettent de voir sous la peau, amuse-toi à reconnaître les sons 
que font tes organes et bricole ton propre univers intérieur.  
Un atelier qui mêle sciences et arts visuels. 
 
Corps transparent (10-13 ans) 
Mercredis 19 mars, 2 avril, 7 mai, 4 juin 2014, 14h-16h 
Voir mes os ou le fonctionnement de mon cerveau? Situer ma rate? Explore le monde de 
lʼimagerie médicale. Mets-toi dans la peau dʼun «Expert», scrute les radiographies, images IRM 
et PET scans à la recherche dʼanomalies ou dʼobjets cachés. Découvre comment diverses 
techniques permettent de voir ce qui se cache sous notre peau. 
Un atelier sur lʼimagerie médicale.  
____________________________________________________________________________ 
 
ATELIERS ÉCOLES 
Sur réservation au plus tard 2 semaines à lʼavance.  
Prix : CHF 80.- par classe, entrée au musée non comprise.  
Durée : 2h (atelier et visite libre de lʼexposition) 
Entrée gratuite au musée pour les écoles publiques vaudoises.  
Prix entrée pour les autres écoles : 5.- par élève; 4.- à partir de 10 élèves 
Mini dossier pédagogique en collaboration avec École-Musée et parcours de lʼexposition 
téléchargeable sur le site www.museedelamain.ch, rubrique Activités. 
Visite pour les enseignants: mercredi 19 février 2014, 13h-14h30 
___________________________________________________________________________ 
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MANIFESTATIONS TOUT PUBLIC 
Informations : www.museedelamain.ch, rubrique Activités ou Agenda 

SEMAINE DU CERVEAU 
10 - 16 mars 2014 
Entrée libre, sans inscription 

Conférence 
Lʼimagerie cérébrale ou comment regarder le cerveau penser 
Lundi 10 mars 2014, 18h30-20h30 
Lieu: Auditoire César-Roux, CHUV 
Modérateur: Bastien Confino journaliste RTS 
Regard historique sur les images de l'esprit. Prof. Vincent Barras, IUHMSP-CHUV-UNIL 
Lʼimagerie cérébrale au chevet de lʼâme. Dr Pierre Marquet, Brain Mind Institute EPFL, 
Département de Psychiatrie CHUV 
Pas de mirage derrière les images IRM. Prof. Bogdan Draganski, Laboratoire de recherche en 
neuroimagerie (LREN) CHUV 

Animations 
Le Jardin du Cerveau (6-96 ans) 
Mercredi 12 mars et samedi 15 mars 2014, 14h-16h 
Découvre les mystères de ton cerveau. À quoi ressemble-t-il et de quoi est-il fait? Comment les 
neurones se connectent-ils et comment peut-on les voir en action? Explore les méandres du 
cerveau avec des chercheurs du Département des neurosciences fondamentales UNIL. 
Pour les écoles: mardi 11 mars, jeudi 13 mars et vendredi 14 mars sur réservation 

Ostéologie du crâne (Projet FNS) (6-96 ans) 
Mercredi 12 mars et samedi 15 mars 2014, 14h-16h 
Combien y a-t-il dʼos dans le crâne et quel est le plus grand? Autant de questions dont les 
réponses se trouvent dans un multimédia inédit et présenté pour la première fois au public. Un 
nouveau moyen dʼapprentissage de lʼanatomie à partir dʼimages médicales. 
Par la Haute école de santé Genève, Filière Technique en radiologie médicale 
____________________________________________________________________________ 

THÉÂTRE 
29 avril - 11 mai 2014 
«RENCONTRES» 
Une pièce de théâtre de François Rochaix avec Daniel Ludwig dans le rôle de Vésale. Mise en 
scène de l'auteur. 
En 1564, l'anatomiste André Vésale passe une dernière soirée à Venise avant d'embarquer 
pour la Palestine. Il se confie à sa logeuse. L'état de la Médecine à la Renaissance et le rôle 
pionnier de Vésale présentés sous une forme ludique. 
Les représentations sont suivies dʼun débat animé par un spécialiste de lʼanatomie ou de 
lʼimagerie médicale. 
Lieu: Auditoire Beaumont, Hôpital de Beaumont, Av. Beaumont 29, Lausanne, M2 CHUV 
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6. Réalisation et partenaires 
CONCEPTION: Roxanne Currat, Carolina Liebling, Danaé Panchaud, avec la collaboration de Martine 
Meyer, Francesco Panese et Pascale Perret  
SCÉNOGRAPHIE: Laurent Junod & Serge Perret  
CONSTRUCTION: Pierre-Yves Félix / Serge Perret / Alexandre Schaller  
MONTAGE: Colas Durdilly / Luc-Étienne Gersbach / Raphaël Jacot / Myriam Meyer / Léo Piccirelli / Lola 
Sacier/ Yvan Staudenmann / Marc Vallon / Léonie Vanay / Marc Walzer  
IMPRESSIONS: Décobox  
LUMIÈRE: Laurent Junod, Lumière électrique  
INTERACTIFS: Bread&Butter Studio / Marc Wettstein, Les Ateliers modernes / Sébastien Baudet - 
[syp•ia]  
INFORMATIQUE: Loïc Pipoz  
MONTAGES AUDIOVISUEL: Alain Laesslé  
GRAPHISME AFFICHE ET DÉPLIANT: www.atelierpoisson.ch  
GRAPHISME EXPOSITION: Pierre Benoît / Sven Tugwell  
COLLABORATIONS: Xavier Dal Pan / Joseph Felker / Jeanne Guye / Kader Hegedüs / Jean-Michel 
Mayor / Myriam Meyer / Soraya Moustadrif / Soumaswork Design / Saza Sulejmani / Sibylle Thévenaz  
COLLABORATIONS SCIENTIFIQUES: Vincent Barras, Institut universitaire dʼhistoire de la médecine et 
de la santé publique CHUV-UNIL / Dominique Brancher, Institut de français Université de Bâle / Maike 
Christadler, Département dʼhistoire Université de Bâle / Jean-Pierre Hornung, Département des 
neurosciences fondamentales UNIL / Josef Kapfhammer, Institut dʼanatomie, Département de 
Biomédecine Université de Bâle / Patrick Linder, Académie suisse des sciences naturelles Plate-forme 
Biologie / Patrice Mangin, Centre universitaire romand de médecine légale, Lausanne-Genève / Reto 
Meuli, Service de radiodiagnostic et radiologie interventionnelle CHUV / Beat Riederer, Département des 
neurosciences fondamentales UNIL / Jean-David Rochaix, Académie suisse des sciences naturelles 
Plate-forme Biologie / Hans-Konrad Schmutz, Institut et musée dʼanthropologie, Université de Zurich / 
Eberhard Wolff, historien de la médecine / Rafael Mandressi, chargé de recherche, Centre Alexandre-
Koyré, Paris / Andrea Carlino, Institut dʼhistoire de la médecine UNIGE / Rolf Gruetter, Centre dʼImagerie 
BioMédicale EPFL  
ARTISTES: Caroline Andrin / Émile Barret / Lorna Bornand / Patricia Bosshard, Simon Grab & Nicolas 
Wintsch / Walmor Corrêa / Michel Duplain / Nathalia Edenmont / Saskia Edens / Guo Fengyi / Jason 
Freeny / Robert Gie / Émile Josome Hodinos / Katharina / Karen Knorr / Étienne Meneau / Mélodie 
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8. Légendes des images de presse 
Images téléchargeables sur : www.museedelamain.ch/anatomies-presse 
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Affiche de l'exposition ANATOMIES. De Vésale au virtuel 

© www.atelierpoisson.ch 
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Visuel de l'affiche ANATOMIES. De Vésale au virtuel 

© www.atelierpoisson.ch 
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Dissection de lʼabdomen, Guido da Vigevano, Liber 
notabilium Philippi Septimi, francorum regis, a libris Galieni 
extractus, 1345. 

© Wellcome Library, Londres 
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Diagramme du corps montrant les artères, Traité médical, 
vers 1292. 
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© Biu Santé, Paris 
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© U.S. National Library of Medecine, Rockville Pike 

7.  
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